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lie systeme des « epi*eüx/es ameideaines ».

M §gi. peut etre de quelque interct pour l'un ou l'autre
<w.'M des lecteurs de la Revue d'expliquer ce titre. Pour

comprendre l'utilite des « epreuves americaines », il faut
abandonner tout prejuge contre ce qui vient d'Amerique et
lire avec attention comment la methode des epreuves se

pratique au pays de l'oncle Jonathan.
Nous voici chez le photographe; rien d'extraordinaire a

noter en ce qui concerne la reception et la pose. Mais

lorsque on parle aux clients des epreuves qu'ils peuvent
recevoir 24 heures apres la pose, soit done le lendemain, il
arrivera souvent de les voir agreablement surpris. Le
lendemain, les curieux ne manqueront pas de venir voir les

epreuves. Elles leur sont presentees dans une enveloppe
avec deux pieces de carton et introduites dans un papier
mince. Les indications qui y sont imprimees servent a

instruire le public quant ä la maniere de traiter cette

espece d'epreuve. En sortant l'image, le client — chose

etonnante — n'attache absolument pas d'importance au
fait qu'elle ne soit ni lixee, ni viree, non plus que collee et
retouchee. Teiles sont les epreuves americaines Pour
qu'elles n'effrayent pas l'oeil inhabitue de votre public, il
est bien entendu que le temps de pose et l'expression aient
etc absolument bons. Puis il est necessaire egalement que
l'epreuve soit bien claire pour rendre moins visibles les

traits et les taches, qu'elle soit vignettee proprement et

coupee finalement dans le format demande par le client.
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Ne croyez pas que les Americains accepteraient une
chose qui ne füt pas d'une valeur absolument pratique.
Vous trouverez le Systeme des epreuves prescrit chez tous
nos collegues transatlantiques depuis le plus petit atelier
jusqu'aux temples les plus renommes de notre bei art. Les

photographes aussi bien que la clientele, en sont tres satis-
faits. Permettez-moi de vous en indiquer en premier lieu
les avantages.

II en resulte d'abord la possibilite de delivrer les epreuves
aussi vite que possible. Necro3'ez pas que le public n'estime
votre out rage que quand il vous laut beaucoup de temps
pour le faire. II vous sera au contraire reconnaissant de

pouvoir satisfaire sa curiosite au plus vite et il en resultera
dans la plupart des cas une prompte commande. C'est
aussi le caractere ephemere des epreuves qui 3' aide avan-

tageusement, puisque celles-ci se gätent au bout de quelques
jours.

La perte des materiaux est aussi bien diminuee ; s'ils
font refaire la pose ; s'il n'y a pas de retouche inutile.
.Mime vis-a-vis des mauvais clients on est preserve de de-

sagrements trop grands. Les epreuves qui ne sont pas finies
ne leur serviront pas ä grand chose et pourvu qu'ils aient

pave une avance, nous rattraperons il peu pres les frais.
Reste encore la satisfaction qu'avec ce s3rsteme une fois

accepte universellement, il nV aura plus possibilite pour
certains individus de courir d'un atelier ä un autre se faire
faire des epreuves, sans pour cela jamais songer ä payer ni
ä faire de commande. L'epreuve americaine se venge dans

ces cas au moins par la « disparition complete ».

bn autre avantage est de pouvoir ä Taide de l'epreuve
non rinie s'entendre avec la clientele quant aux change-
ments desires par celle-ci. Pour terminer, encore une
observation toute personnelle qui me semble de la plus
grande importance : Le reglement des comptes se fait plus
vite, si le public est servi plus promptement.
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Maintenant, je vais vous expliquer les avantages du
Systeme americain pour la clientele.

C'est en premier lieu la joie de se voir sans « retouche ».

- Ne riez pas, il existe pourtant un grand nombre de gens
raisonnables qui preferent se voir tels qu'ils sont plutöt
que de voir enlever le caractere d'un portrait par une
retouche mal placee. II est assez rare que la clientele devine
ä quoi elle doit de ne pouvoir approuver votre travail, or
cela vient du zele trop grand de votre retoucheur. Le
Systeme americain apprend au public ii se voir sans Hatterie.
Une pose nouvelle sera faite plus volontiers en cas de de-
fauts evidents, puisqu'on n'a pas ii compter avec les frais
des materiaux. La perte se borne jusqu'ici ii une plaque et
ä un morceau de papier sensible ce qui est plus facile ii

supporter que le risque de perdre sa clientele en refusant
des poses nouvelles.

Le photographe serait certainement plus \ ite dispose ii

en faire, s'il n'avait pas en dehors des depenses du materiel,
celles du travail. L'epreuve telle qu'on la delivre en Europe,
est terminee, c'est-it-dire qu'elle est retouchee, montee et
satinee, ce qui nous oblige ii la faire payer. II peut arriver
facilement que, malgre l'execution soignee de la partie
technique de votre travail, celui-ci ne soit cependant pas

approuve des clients. D'abord on vous fera toutes especes
de remarques qui vous fächern, finalement on vous payera
l'epreuve sans vous faire de commande. Pour moi, c'est

perdre un client. En faisant des epreuves americaines, la

chose est plus simple : vite vous refaites la pose en evitant
les fautes signalees. La clientele sera contente et recompen-
sera votre peine par une commande puis elle vous recom-
mandera ä ses amis.

II }• a deux ans que j'ai introduit la methode que je viens
de decrire. Dans mon atelier, toutes les epreuves grandes
ou petites, sont delivrees ä la maniere americaine. Le public
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approuve beaucoup ce Systeme et s'\- est ties vite habitue.
Je n'ai presque jamais eu de plaintes ni de malentendus et
j'ai pu servir ma clientele avec la plus grande promptitude.

Si jamais Tun ou l'autre de mes collegues faisait un
essai, je serais tres rejoui d'entendre parier de son succes
dans ce journal. Avec un peu de courage on arrive. Vous
vous apercevrez bientöt que notre clientele est tres accessible

ä tout ce qui est vraiment pratique.

Johannes Muint.r.
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